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Vous veillcrez ä ce que tons les

enfants, avant que d'etre mis au lit, soient

propremctit lavös, et, aussitöt apres, chacune
de vous ira prendre son repos, sans plus
tarder.

Tels sont les points importants de votre
emploi, et vous devcz mcttre tous vos
efforts ä les garder et observer, sous peine
d'ötre expulsöes et bannies de cettc mai-

son, sans retour. Et si vous observcz

quelque faute ou manqucmcnt en quel-
qu'un des servitcurs de la maison, il est
de votre devoir d'en avertir aussitöt le

directeur, sans d'ailleurs y meler vos
reflexions personnelles ni vous occuper de

ce qui ne vous regarde pas.»
Au point de vue moral, ces prescriptions

contiennent ä peu pres tout ce que
nous demandons aujourd'hui ä nos infir-
mieres. Mais au XVIe siöcle, et meme

encore au XIXe, lo niveau professionnel
moyen des gardes-maladcs ötaitincroyable-
ment bas. Bcaucoup ne savaient ni lire
ni öcrire, un grand nombre so recrutaient
dans la lie de la population, de Sorte

qu'au lieu d'etre des infirmieres intelligentes

et bien stylöes, sachant efficace-
ment collaborer au travail des mödecins,
elles n'ötaient que des aides machinales,

trop souvent bien au-dcssous de leur
täche.

Aujourd'hui, l'infirmiere moderne peut
et doit dövelopper ses connaissances profes-

sionnelles, et, en Suisse, notre association

- le « Krankenpflegebund » auquel vous

appartenez — est une de ces institutions
qui chcrche ä relevcr votre profession, ä

complöter cctte education technique que
la mödecino moderne rend toujours plus
indispensable.

Au-dessus do ces capacity acquises
se placent les qualites innees, de pitiö,
de Sympathie, de douceur, de tact, de

finesse, qu'on a aussi chcrche ä dövelopper
en vous dans les öcolcs suisses par les-

quelles le plus grand nombre d'entre vous
avez passö pour vos ötudes d'iufirmieres.

Nous devons ötre reconnaissants de

possöder eil Suisse une phalange de gardes-
malades dans lesquelles nous pouvons avoir
toute confiance, et une des institutions
qui contribucnt le plus ä selectionner le

personnel infirmier de notre pays est

satis contredit 1'Alliance suisse des
gardesmalades. »

En terminant, le Dr de Marval a levö

son verre ;i la santö du D1' Ischer, president

central, et l'a remereie pour toute
la sollicitude qu'il ne cesse de vouer it

l'alliance.
Une visite sommaire au nouvel höpital

de la ville de Ncuchatel qui a bcaucoup
intöressö les döleguös, a ötö suivic d'un
« quatre heures » qui a terminö d'uuc fa-

gon tres coufortable cette excellente journöe.

-o—°

Seeours aux affames russes

Le Haut Commissaire nommö pour ravi-
tailler la llussie a envoyö dernierement
de Riga le tölögramme suivant it l'Union
internationale de secours aux enfants dont
le siöge est ä Geneve:

« Des centaines de mille enfants russes
meurent de faim et des millions d'autres

sont menaces du meme sort. Convaincu

que seul nil effort sans pröeödent, entrepris
de suite, pout les sauver, je prie l'Union
internationale de sccours aux enfants de

faire appel aux homines, aux femmes et

particulierement aux enfants pour qu'ils
donneiit promptement tout ce qu'ils peuvent
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economiser pour sauvcr los petits affamös
de la Russie. Jamais, dans l'liistoire du

monde, secours 11'a et<i plus d6sesp6rement
nücessairc. Cliaque minute est prücieuse.
Je vous remercic pour votrc offro d'agir
sous ma direction generale et je garantis
une juste distribution de tous vos dons
ä la Russie qui passeront par moi.

Fridtjof Nansen.»

Rcvenu de Moscou oil il a conelu un
accord extremement satisfaisant avee le

gouvernement des Soviets, M. Nansen croit
pouvoir garautir la juste distribution dc

tous les produits qui seront achcmiiuis

sur la Russie. La region qu'il considfere

comme la plus üprouvtie est celle de Sara-

toff, aussi a-t-il prR l'Union internationale
de secours aux enfants d'intervenir en

premier lieu en faveur des habitants du

bassin de la Volga.
On a calculd que, pour 1000 enfants

et pour un mois, il faut: 1100 kg. d'hari-
cots, 900 kg. de riz, 900 de farine (pour
des rations supplementaires de pain),
400 kg. de sucre, 125 kg. de cacao, 150
de graisse, 125 de sei, et 25 caisses de

lait condensC Co ravitaillement qui n'est

qu'un ä-point de nourriture indispensable,

coiitera environ 7000 francs suisscs pour
mille enfants pendant un mois.

En dehors dc la distribution des secours

en Russie, M. Nansen se trouvc chargü
de la tache ünormc de venir en aide aussi

aux deux millions dc rdfugRs russes

disperses dans toutes les parties de FEurope.
A la suite de l'appel qui leur a

adressd, un grand nombre de gouvernements
ont düclarti vouloir collaborer ä Faction
mondiale organisJo en faveur des affamtis

russes. L'Angleterre entreprend le
ravitaillement de 100,000 enfants russes en

Russie, FAmerique prepare une action de

tres gran de envergure et rüunit des millions
de dollars pour nourrir un million d'en-

fants; la Bulgarie hospitalisera 20,000
enfants russes; FAllemagne, la Sufede et
d'autres Etats ont annoneti leur concours.
La Suisse ne restera pas en arrifere ct
bien qu'elle ne puisse faire beaucoup en

regard de Fimmcnsit^ du dtisastre, eile

apportcra aussi sa contribution aux secours

qui s'organisent partout.
Nous rappelons que les dons peuvent

etro adresstis au Secretariat general de la

Croix-Rouge suisse (compte de chhques

III/877 ä Berne).

Les moniteurs-samaritains ä S'-Blaise

Renvoyee en 1920 ä cause de la fievre
aphteuse, la journüe des moniteurs-sama-
ritains de la Suisse romande a eu lieu
le 4 septembre ä S'-Blaise.

Co dimanche-lii, des Faube, la section

organisatrice a du etro dans ses petits
soldiers car les bondes du ciel scnrblaient
ouvertes C'est sous des parapluies ruisse-
lants que monitrices et moniteurs venus
d'un peu partout se salueut et se rendent
il la salle communalc oil a lieu une
conference.

Apres avoir align6 leurs 45 parapluies
et autant de manteaux depurants, les

participants ecoutent avee le plus grand intJret
M. le I)1 M. Dardel qui leur fait une cau-
serie sur les difRreutes formes de FalR-
nation mentale, et donne de judicieux
conseils sur la manikre de se comporter
avee des gens qui ont plus ou moins perdu
la raison. C'est un sujet tres special qu'on
aborde rarement dans les cours de la Croix-
Rouge et dont les samaritains doivent ce-

pendant posseder quelques notions.
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